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PROLOGUE 

Hebe , divinite de la jeunesse. Soprano 

Bellone Basse 

L'Amour Soprano 

Les Allies, Francais,Italiens, Espagnols,polonais,Guerriers, Jeux et Plaisirs 

La scene est dans les jar dins d'Hebe. 

PREMIERE ENTREE 

LE TURC GENEREUX 

Osman , pacha d'une Tie turque de la iner des In des Basse 

Emilie , jeune Provencale , esclave d'Osnian Soprano 

Valere , officier de marine , aniant d'Einilie Tenor 

ESCLAVES AFRICAINS,MATELOTS 
La scene est dans le port d'une tie turque de la mer des Indes. 

DEUXIEME ENTREE 

LES INCAS DU PEROU 

Huascar, Inca, ordonnateur de la fete du Soleil Basse 

Phani , Palla de la race royale Soprano 

Don Carlos , officier espagnol, aniant de Phani Tenor 

INCAS et PERUVIENS 
La scene est dans un desert des montagnes du Perou termine par un volcan. 

TROISIEME ENTREE 

LES FLEURS, FETE PERSANE 

Tacmas, prince persan,roi dans les Indes, deguise en marchande du serail.... Tenor 

Ali , favor i de Tacmas Basse 

Zaire , princesse de Circassie , esclave d'Ali ... Soprano 

Fat ime, Georgienue, esclave de Tacmas, deguisee en esclave polonais Soprano 

BOSTANGIS (PERSANS),ZEPHIRE,BOREE LA ROSE, LES FLEURS 
La scene est dans le jardin du palais d'Ali. 

NOUVELLE ENTREE 

LES SAUVAGES 

Adario, amant de Zima, commandant les guerriers de la nation sauvage... Tenor 

Damon , officier franeais d'une colonie dans l'Amerique Tenor 

Don Alvar, officier espagnol d'une colonie dans l'Amerique Basse 

Zima , f ille d'un chef d'une nation sauvage Soprano 

SAUVAGES et SAU VAGESSES , GUERRIERS FRANCA1S, AMAZONES FRANCAISES, BERGERS et BERGERES 
La scene est dans un hois de l'Amerique,voisin des colonies fraucaises et espagnoles. 

Note pour l'Execution. 

La mesure a deux temps (2) alterne souvent avec la mesure a quatre temps (C). La valeur 
des temps doit etre double dans le second cas. C'est-a-dire que les croches de la mesure a deux 
temps (2) doivent etre egales aux doubles croches de la mesure a quatre temps (C). 
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Prologue 

Le theatre represente le palais d'Hebe dans le fond, et ses jardins dans les ailes. 
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Scene III. BELLONE, HEBE et sa suite 

Bellone arrive au bruit des tambours et des trompettes qui la precedent avec des guerriers portant des 
drapeaux. Elle invite la suite d'Hebe a n' aimer que la gloire. 
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ChCJBUP L " s guerriers appellent les amants des nations alliees. 
M^Hii^^ Cos amants genercux se ranffeni pres de Bel lone, et 
'• i " l ' u - cre suivent les etendards. 
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Air pour deux guerriers portant les drapeaux 
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Scene IV. hebe 
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Scene V. L'AMOUR, HEBE, suite d'Hebe\ 
V Amour descend des cieux sur des nuages; il porte des traits nouveauxjil est accompagne d\me troupe d'Amours 
armes comme hii,dont les uns tiennent des brandons et les autres arborent des etendards galants, 
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Par _ tez! Teu_dres coeurs emJbar_quez vous! 
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Par _. tezl Teiudres coeurs em_bar_quez vous! 




Fin de la l re Entree 
On repreud le Tambourin page 104 pour Entr'acte. 
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Les Incas du Perou 

Le theatre repre'sente un desert du Pe'rou, termine par une niontagiie aride. Le sommet eu est 
couronne par la bouche d'uu volcan furiiiee de rochers calcines et couverts de cendres. 



Scene I. PHANI, CARLOS, Officier espagnol. 

Ritournelle 



i 



u Modere ^ 



m 



znz 



f 



fe£ 



£ 



$=$= 



PHl 



^= 



f 



^ 



*£- 



fe * 



-&■ 



4§m 



i 



in^ 



-&■ 



i 



^ 



P^ 






w 



M 



m 



mm 



£ 



- ff r r 



s^p 



r f 



W 



"r r \^j 



r 



1 



^ 



Sip 



r 



^ 




108 



'rf* 



UK 



ligl 



i=J 



err 'df 



^ 



'ipg 




a 



m 



s 



^=m^\ 



M * 




? 



0k 



u& ^W * 



i 



J > J ^ 



j ]j ^j-n 



^^ 



^ 



r r 



f 3 



m 






r 



^ 



•Irtfrr r 



-i 



i 



^ 



^ 



$ 



p. j- 



-J—i 



m 



nis 



^ 



s 



f f W 



PF 



* 



^ j. 



j. 



^^ 



£ 



^ 4 7 J J? 



•JJ >JJJI 



-«- 



jgSizft -a^j^ n 







^ 



^p 



B? 



r 



PIS 



>5LE& 



^5Si J 



¥ 



i 



^ 



^ 



? 



TT 



XT 



$ 



J: 



^ 



1 



H^ 



£ 



'^ 



TO 



Sg 



f 



^ 



^b*- 



Tn , i i 



wm 



f 



P 



^ 



A ,i 



f^F 



$ 



J-l 



ixi 



r r r j 






i-&- 



-&■ 



^ 



3 



r? 



^ 



si 



r i r 



3 






"TT 



3E 



-O- 



109 



Carlos 







-P- 



Vous de.vez ban . nir de votre a - 
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Scene II. phani seuie. 
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Scene III. phani, huascar 

Huascar (a part ) 
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Scene V. FETE DU SOLEIL _ HUASCAR, PHANI, ramenee par des Incas, Pallas 
et Incas, Sacrificateurs, Pe'ruvieiis et Peruviennes. 
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Scene VI. huascar, phani 
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Huascar (a Phani) 
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Scene VIII. les memes 

Le volcan se rallume, et le tremb lenient de terre recommence. 
Anime 
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Vite Le volcan vomit des rochers enflammes qui e<;rasent le criminel Huascar 
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3 me ENTREE 



Les Fleurs 

Fete per sane 
Le theatre represente les jardins du palais d'Ali, 

SC6H0 1. TACMAS prince persan,deguise en marchande du serail, 
ALI, favori de Tacmas 

Ritournelle 
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Scene II. TACMAS,enmarchandedu serail, ZAIRE, avancant lentement sans le voir, 
(a part) 
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Scene III. ZAIRE et TACMAS cache 
>ndi 
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Scene IV. les memes 

-Zaire (sans voir Tacmas) 
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Quoi, Za.'ire oseai.mer! 

_Tacmas (a part) 



e 



£ 



f tt-rPhP Mr t thr: 




rre^ 



3! 



ipEi 



-«4 



Quel fu.nes . te se . cretvient-el . le dem'ap 



-&- 



^ 



p 



i 



? 



S 



S 



T. 







- pren.dre? Mais, contraignonsun transport indis - cret! Lenom de mon ri 



Spi 



^~ 



a-s 



2^ 



^ 



s: 



£ 



T. 



; ^ I t (a Zaire) 
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z. 
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en augmen.ter la ri . gueur. 
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(a part, se fouillaat) 
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Scene V. TACMAS, ZAIRE, FATIME en esclave polonais 
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Scene VI. fatime, tacmas 
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Scene VII. fatime, tacmas, ali, zaire 

A Fatime (hesitant) 
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A_che _ vez, nommez-vous! VousDaJan - cez! 

Ali ( au fond du theatre, amenaot Zaire ) 



a r Pr p 



i 



Venez; bel_leZa_ 



1 jsf 



^ 



^ 



3EI 



¥ 



-e- 






a^ 



m 



3Z 



3= 



£ 



S 



PPpi 



fr*ff Vf^ fi 



^^El 



A. 



-procliez, 



_ i 



re! ai 



i 



et cessez De fuir la plus brillan.te 



" j >/g n 



& 



W 



^P 



^^ 



S 



tT * 



Tacmas 



nfHMla 



F^B- 



Apprends toi-meme, A _ 



n» p p*ppp«p£j»i!c_^i_ff +f-p— 



g 



A. 



gloire! De vos divins ap _ pas apprenez lavic.toi.re! 



Via .1 



m 



f 



2: 



^3 



w 

^ 



* 



m 



w 



188 



Tacmas montre a Ali, Fatinie, 
et tire son poig-nard pour 
frapper cette amante deguise'e. 



ftf k irapper cette amante deguisee. 
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_ prime L'ardeur qu'elle sent pour toi. 
Ali 



m 



m 



I m f Pl l . I : p iffle 



r> i i! i li, 1 ; 

•'I it I 



% r r [j ^ 



Ah! Seigneur, quel mo - ment! quel bonheur jevous 
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Que pour nous ta chat . ne Dure a ja_ 
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^^ 



WRt 



jb 






^ 



S 



i 



** 



feUl 



i 
^ 



« » 



195 




TH 



-*— ft 



H{ r Mp ~r~H 



, mais! 



Tendre a-mour, tendre a.mour, tendre a . 



i 



i=gf 



z. 



T. 



f 



f=^=I 



¥ 



gfeg 



. mais 1 
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a ja _ mais, a ja _ mais. 
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Prelude 

Amionce de la Fete des Fleurs 
Modere 
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Scene VIII. LA FETE DES FLEURS. La ferme s'ouvre; alors tout le theatre repre'sente 
des berceaux illumines et decore's de gulrlandes et de pots de fleurs. Des symphonistes et des 
esclaves chantants sont distribue's dans des balcons et des feuillages. D'aimables odalisques 
de diverses nations de l'Asie portent dans leurs coiffures et sur leurs habits les fleurs les plus 
belles: l'une a pour parure la rose; l'autre, la jonquille; enfin toutes se singularisent par des 
fleurs differentes. 
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Dansle sein de The _ tis preci.pi _ tez vos feux, Puy . ez, 

Contraltos 
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Fuy _ ez, 




Dans le sein de The _ tis preci.pi _ tez vos feux, 
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as . tre du jour, laissez re _ gner__les om . bresl 



Fuy. 



as . tre du jour, laissez re - gner 



les om - bres! 
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laissez re'- gner les om . . bresl 




Fuy. ez, as.tre du jour laissez re' _ gner — Lies om - . bres! 
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laissez re _ gner 



f-^mj i if 1 m 
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Fuy_ ez, as.tre du jour! Nuit e . ten _ dez vos voi 
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Nuit e . ten . dez vos voi _ les som _ bres! Nuit e.ten. 
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_ ri « sent nos jeux, 



Vos tranquil.les mo-ments fa.vo - ri - sent nos 
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Vos tran-quil - leg moments fa .to . ri . sent nos jeux. 
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Vos trau-quil - les moments fa-vo - risent nos jeux. 
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Vos tran _quil _ les moments fa.vo - risent nos jeux. 
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Vos tran ..quil _ les moments fa _yo _ risent nos jeux . 
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Ballet des Fleurs 

Ce ballet represente pittoresquement le sort des Fleurs dans un jardin. On les a person- 
nifiees ainsi que Bore'e, les Aquilons et Ze'phire, pour donner de Tame a cette peinture galante, 
exe'cutee par d'aimables esclaves de l^in et l'autre sexe. D'abord les Fleurs choisies quipeuvent 
briller davantage au theatre dansent ensemble et forment un parterre qui varie a chaque instant. 
La Rose,leur reine,danse seule. La fete est interrompue par un orage qu'amene Bore'e; les Fleurs 
en e'prouvent la colere; la Rose re'siste plus longtemps a l'ennemi qui la persecute : les pas de 
Bore'e exprinient son impetuosite' et sa fureur; les attitudes de la Rose peignent sa douceur 
et ses craintes. Ze'phire arrive avec la clarte' renaissante; il ranime et releve les Fleurs 
abattues par la tempete, et termine leur triomphe et le sien par les hommages que sa ten- 
dresse rend a la Rose. 
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Gavotte en rondeau 
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NOUVELLE ENTREE 



Les Sauvages 



Le theatre represente un bosquet d'une foret de rAiiierique,voisine des colonies francaises et 
espagnoles ou doit se celebrer la ceremonie du Grand Calumet de la Paix. 



Scene L-ADARIO commandant les guerriers de la nation sauvage. 
On entend les fanfares des trompettes francaises. 

Ritournelle 
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Scene II. -DAMON, off icier francais, DON ALVAR, off icier espagnol, ADARIO, cache'. 
Vivement 
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Scene III. ZIMA,fille du chef de la nation sauvage, ALVAR, DAMON, ADARIO cache. 
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Scene IV. ZIMA, DAMON, ALVAR, ADARIO. , 

Adario sortant avee vivacite de la foret,Zima,eharmee de son transport, lui presente la main. 
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Scene VI. ZIMA,ADARIO, Francises eu habits d'amazoiies, guerriers fraugais et sauvages, 
sauvagesses, bergers de la colouie . 
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